
ECHANGE A PARTIR DES ADMONITIONS 12 A 17 DE SAINT FRANÇOIS D’ASSISE. 

Le texte 

12 [COMMENT CONNAÎTRE L’ESPRIT DU SEIGNEUR 

(1) Voici comment on peut connaître si un serviteur de Dieu possède de l’esprit du Seigneur : (2) 
quand le Seigneur opérerait par lui quelque bien, sa chair ne s’en exalterait pas, elle qui est 
toujours contraire à tout bien, (3) mais il se tiendrait plutôt pour plus vil à ses propres yeux et 
s’estimerait plus petit que tous les autres hommes. 

 
13 [DE LA PATIENCE] 

(1) Heureux les pacifiques, car ils seront appelés fils de Dieu. Le serviteur de Dieu ne peut 
connaître ce qu’il a de patience et d’humilité en lui tant qu’il obtient satisfaction. (2) Mais que 
vienne le temps où ceux qui devraient lui donner satisfaction lui font le contraire, alors, autant il 
a de patience et d’humilité, autant en a-t-il et pas plus. 

 
14 [DE LA PAUVRETÉ D’ESPRIT] 

(1) Heureux les pauvres en esprit, car le royaume des cieux est à eux. (2) Nombreux sont ceux 
qui, s’adonnant aux prières et aux offices, font subir à leurs corps beaucoup d’abstinences et 
d’afflictions, (3) mais pour une seule parole qui leur semble être une injustice envers leurs corps 
ou pour quelque chose qui leur est enlevé, les voici aussitôt scandalisés et perturbés. (4) 
Ceux-là, ne sont pas pauvres en esprit, parce que celui qui est vraiment pauvre en esprit se hait 
lui-même et aime ceux qui le frappent sur la joue. 

 
15 [DE LA PAIX] 

(1) Heureux les pacifiques, car ils seront appelés fils de Dieu. (2) Ils sont vraiment pacifiques, 
ceux qui, en tout ce qu’ils souffrent dans ce siècle, à cause de l’amour de notre Seigneur 
Jésus-Christ, conservent la paix dans l’esprit et le corps. 

 
16 [DE LA PURETÉ DU CŒUR] 

(1) Heureux les cœurs purs, car ils verront Dieu. (2) Ils ont vraiment le cœur pur, ceux qui 
méprisent les choses terrestres, cherchent les choses célestes et ne cessent jamais d’adorer et 
de voir, avec un cœur et un esprit purs, le Seigneur Dieu vivant et vrai. 

 
17 [DE L’HUMBLE SERVITEUR DE DIEU 

(1) Heureux le serviteur qui ne s’exalte pas davantage du bien que le Seigneur dit et opère par 
lui que de celui qu’il dit et opère par un autre. (2) Il pèche, l’homme qui veut recevoir davantage 
de son prochain qu’il ne veut donner de soi au Seigneur Dieu. 

Traduction Sources Chrétiennes. 


